
         Troinex, le 10 mars 2025 

 

Cher-es membre de l’association AHTO, 
Chères Troinésiennes et chers Troinésiens, 
 
Les candidats et candidates de LA LISTE COMMUNE, et moi-même Fabrice Calame, qui écrit ici 
avec eux et en leur nom, souhaitons d’abord vous remercier pour votre implication dans cette 
campagne électorale importante. Vos activités associatives font pleinement partie de la vie 
politique communale en complément du travail du Conseil municipal et de l’Exécutif. 

Cette lettre complète la rencontre à laquelle nous vous avons invités le 10 mars afin  
d’échanger de vive voix. Si nous avons souhaité vous répondre par une rencontre publique et 
une lettre, plutôt que par des réponses individuelles, c’est pour deux raisons principales : 

- Nos élues et élus actuel-les ont toujours défendus la nécessité d’avoir une vision 
cohérente et à l’échelle de l’ensemble de Troinex pour les enjeux concernant notre 
commune. Ils et elle ont combattu l’habitude de l’Exécutif actuel de « saucissonner » les 
projets. Une rue à sens unique, une passerelle, un PLQ, un bus ou une nouvelle crèche 
ne sont pas des projets hors sol, ils doivent s’inscrire dans une politique de mobilité 
globale, une vision de l’aménagement et une stratégie pour l’enfance et le social par 
exemple. La réponse par un OUI ou par un NON à une question précise réduit à la fois 
notre vision et notre capacité d’action. 
 

- Nous sommes convaincu-es que la politique, encore plus dans une petite commune 
comme Troinex, se fait par la rencontre, le dialogue et si possible le consensus ou du 
moins des compromis largement acceptés. Nous avons la chance de pouvoir nous 
parler de vive voix, la commune est petite et les rencontres faciles.  
 

Pour entrer dans le vif du sujet, les candidat-es de LA LISTE COMMUNE sont particulièrement 
interpellé-es par votre première question. Nous sommes pour grande partie issu-es de partis 
politiques qui ont toujours milité pour la prise en compte des limites physiques à la 
croissance.  La croissance économique actuelle doit impérativement prendre en compte les 
limites de la planète.  

La seconde question mériterait d’être débattue pour définir ce qu’est notre « identité » 
troinésienne. Elle est certainement plus diverse que nous ne le pensons… et surtout elle 
évolue, d’autant plus positivement que ses citoyens et citoyennes sont impliqué-es dans cette 
évolution. 

Les questions de mobilité sont au cœur des débats communaux depuis de nombreuses années. 
Même si des progrès ont été faits, la situation reste largement problématique. Nous sommes 
convaincu-es que l’encouragement de la mobilité douce et le développement des transports 
publics sont naturels pour une commune qui se situe à une distance très raisonnable de la ville.  
Afin de réduire les nuisances de trafic, une limitation du trafic dans certaines zones est 
souhaitable mais dans un plan global, pas en agissant au cas par cas sans en évaluer les 
conséquences. La séparation que représente la route de Troinex doit être traitée. Il est temps de 
se concerter à large échelle et d’être créatifs. 

Nous sommes particulièrement inquiet-es de la disparition petit à petit des espaces ouverts, 
non construits et des espaces sauvages au sein même de nos quartiers habités. Un talus en 
friche, un jardin avec des zones sans entretien, un bosquet non-taillé, des grands arbres, un 
champ laissé à disposition de la population sont autant de lieux de respiration pour notre œil, 



pour la nature et pour la population. Il faut donc préserver ceux qui existent, les renforcer et en 
créer de nouveaux. Certains projets d’aménagement devraient donc être requalifiés ou réduits. 
Cependant, il manque d’ores et déjà certaines infrastructures nécessaires à notre population et 
si nous ne voulons pas devenir une « cité dortoir », nous devons permettre au troinésien-nes de 
trouver sur place les services de proximités nécessaires. Enfin, et c’est un élément essentiel 
de notre programme, la gestion de l’eau doit devenir une question majeure de la politique 
troinésiennes pour préserver la ressource mais également faire face aux dérèglements 
météorologiques. 

Troinex est une commune « ou il fait bon vivre » comme se plait à dire souvent notre Maire 
actuel, mais elle n’est pas que cela.  C’est aussi une très grande commune agricole. Cette 
vocation agricole de la commune doit être valorisée, mise en avant et développée. Un projet qui 
me tient à cœur (et là je passe à la première personne) ce serait une Maison de l’alimentation. 
Pour développer, dans le cadre d’une ferme-auberge pédagogique, des ateliers « de la ferme à 
l’assiette » pour l’ensemble de la population. Cette démarche s’inscrit dans une politique de 
développement économique local, de respect de l’environnement et de santé publique, à 
l’heure ou il est annoncé que le surpoids et l’obésité touchera 1 enfant sur 3 en 2050.  

Troinex n’est pas une île. Et nous sommes prêt-es  à collaborer avec détermination avec l’Etat et 
les communes environnantes pour que la vision développée ci-dessus bénéficie à l’ensemble 
de la population. 

 

Les candidats et candidates de LA LISTE COMMUNE : 

Véronique Monod-Bourqui Alexandre Moraga Marie Martin (Wyler) Bertrand de Weck 

Chloé Berthet Gilles Martin Julie Usel Paul Albuquerque Jean Berthet et 

Fabrice Calame (rédacteur)  

 

 

 


